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Portrait d’une Conseillère communale engagée
Je suis Conseillère communale à Alle depuis février 
2021, en pleine deuxième vague du Covid-19. À ce 
moment-là, je me suis demandée comment être utile 
à ma Commune. Une place se libère au Conseil 
communal : j’accepte ce rôle avec émotion, 
consciente de l’engagement qu’il représente. Je 
découvre rapidement un univers passionnant, parfois 
exigeant, mais profondément enrichissant.

Née en 1974, l’année de la création du Canton du 
Jura, j’ai grandi à Alle, d’abord dans le bâtiment de la 
bonneterie, puis au Coin du Jonc. Dès l’enfance, je 
suis attirée par tout ce qui fait vivre le village : la 
musique, les sociétés, la jeunesse. Je participe à la 
Commission communale des jeunes, où je fais mes 
premiers pas dans la vie citoyenne.

Après un apprentissage à Alle, je poursuis ma 
formation en périphérie de Bâle. J’y perfectionne mon 
allemand, développe mes compétences en 
informatique, et gagne en autonomie. En 1995, je 
choisis de revenir à Alle avec mon mari pour y fonder 
notre famille.

Je m’investis naturellement dans la vie associative : 
fondation de Jeunesse Music’Alle, puis fusion des 
fanfares du village donnant naissance à la Société de 

Musique d’Alle. Depuis près de 40 ans, la musique 
rythme mes semaines avec une belle équipe d’amis.

En tant que Conseillère communale, je m’implique 
dans de nombreux projets : la réfection du cimetière, 
la gestion des eaux de surface, des mandats liés à 
l’environnement, ou encore la réhabilitation de la 
Forêt des Petits Chemins.

En 2025, je découvre le rôle de vice-maire aux côtés 
de Karine Génesta-Nagel. Ce binôme 
complémentaire renforce la qualité des décisions et 
permet un vrai partage des responsabilités. 
J’apprends l’importance du dialogue, du respect et du 
travail en équipe. Je suis fière de participer 
activement à la vie de notre commune, avec énergie 
et conviction, au service d’Alle et de ses habitants.

Je tiens à exprimer ma reconnaissance à toutes 
celles et ceux qui contribuent, chaque jour, à la vitalité 
et au rayonnement de notre Commune. 

En cette période de fêtes, je vous adresse mes vœux 
les plus sincères de paix, de réussite et de sérénité 
pour l’année 2026.

Agnès Savary-Moirandat
Vice-Maire 2025

Une femme de terrain au service de son village

AlleAlle

Couché de soleil sur la ferme des Epenets au sud du village. Photo: Alan Stalder.
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Depuis quelques mois, Alle a le plaisir 
d’accueillir un nouveau venu dans le 
monde gourmand local : Hopla Traiteur, 
fondé par Nicolas Mentele, 41 ans, 
cuisinier passionné depuis 25 ans. 
Originaire de Waldighofen, en Alsace, 
Nicolas a posé ses valises à Vendlincourt 
par amour… et a décidé d’installer son 
activité de traiteur au cœur de notre région.

Avec un CAP de cuisinier et un brevet 
professionnel de traiteur en poche, enrichi 
d’un parcours varié allant des pizzerias 
conviviales aux brasseries animées, 
jusqu’aux cuisines d’hôtels de luxe, 
Nicolas possède un savoir-faire polyvalent 
et une véritable signature culinaire.

Des Spätzlis… et bien plus encore
La spécialité qui fait déjà parler d’elle ? Les 
Spätzlis maison, déclinés notamment en 
Spätzlibox, idéales pour une pause 
gourmande ou un repas complet. Mais 
Hopla Traiteur, c’est bien plus qu’un plat 
emblématique : Nicolas propose des 
prestations sur mesure pour les 
entreprises, les associations et les 
particuliers, dès 5 convives.

Que ce soit pour un anniversaire, un 
mariage, un repas d’entreprise ou un 
apéritif dînatoire, tout est possible : 
légumes crus et feuilletés pour un apéro 
convivial, verrines raffinées aux crevettes, 
saumon ou caviar pour les grandes 
occasions, plats de brasserie comme les 
spaghettis bolognaise ou la paëlla, ou 
encore menus gastronomiques travaillés 
dans les règles de l’art.

Sur place, à l’emporter ou en food-truck
Chez Hopla Traiteur, on peut aussi 
emporter un plat du jour, soigneusement 
préparé et présenté en barquette, à 
réchauffer chez soi. Une carte fidelité vous 
permettra de bénéficier du 11ème plat 
offert. Pour les événements extérieurs, 
Nicolas se déplace également en 
food-truck et régale ses clients avec ses 
tartes flambées maison et autres 
spécialités sur demande.

Un engagement local
Souci du détail oblige, Nicolas privilégie les 
produits de proximité : le pain et les 
mini-délices de la boulangerie Zbinden à 
Alle, les œufs et le lait bio à la Ferme Beer 
à Vendlincourt et la viande de boeuf à la 
ferme Henry à Damphreux.

Où suivre ses créations ?
Nicolas partage régulièrement ses plats et 

idées gourmandes sur Facebook. Un 
conseil : abonnez-vous à sa page pour ne 
rien manquer et vous inspirer pour vos 
prochains repas de fête… ou du quotidien.

Hopla Traiteur, c’est la promesse d’une 
cuisine généreuse, authentique et 
adaptable à toutes les envies… et à tous 
les budgets.  

Texte d’Alan Stalder

Hopla Traiteur
Route de porrentruy 11, 2942 Alle

076 829 74 14
hoplatraiteur@gmail.com
Facebook : Hopla-traiteur

Hopla Traiteur : l’art du goût, fraîchement installé à Alle

Une délicieuse paëlla. Photo: Hopla Traiteur.

Quand l’apéro devient un festin avec Hopla 
Traiteur. Photo: Hopla Traiteur.

Polyvalent et engagé, Nicolas s’adapte à 
toutes les situations culinaires. Photo: Hopla 

Traiteur.

Le sucré est maîtrisé. Photo: Hopla Traiteur.
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Alle (Belgique) doit son nom au Ruisseau 
du Pré des Douves, autrefois appelé Alla.

AlleAlle

Carole Roos-Vermeille, Conseillère communale

Carole Roos-Vermeille, responsable du 
Dicastère des Infrastructures
Photo: Carole Roos-Vermeille.

Après le départ de M. Cyrille Gigon le 30 
juin 2025, une nouvelle figure bien connue 
fait son retour au Conseil communal d’Alle: 
Mme Carole Roos-Vermeille.

Déjà familière du Conseil communal pour y 
avoir siégé par le passé, elle a retrouvé ses 
marques en un temps record et s’est 
rapidement mise à l’aise dans la gestion 
des dossiers de son Dicastère qui 
comporte les thématiques des travaux 
publics, des eaux et de la mobilité.

Comme les élus de la nouvelle législature 
en 2023, Carole s’est volontiers prêtée au 
jeu du portrait en répondant à quelques 
questions de personnalité. Rencontre avec 
une Conseillère à la fois expérimentée et 
enthousiaste. 

Quel plat aimez-vous particulièrement 
cuisiner ?
J’adooore revisiter les quiches… Au grand 
désespoir de mon mari… J’en fais à toutes 
les sauces et avec des petites variantes 
aux légumes ! Elles sont très souvent 
appréciées et parfois non… 

Quel unique livre emporteriez-vous sur 
une île déserte ?
Je prendrai « Le grand dictionnaire des 
malaises et des maladies » de Jacques 
Martel. Pour moi, c’est toujours utile de 
comprendre les messages de notre corps. 

Si vous étiez une couleur, vous seriez ?
Rouge, sans hésiter ! Pour moi, cette 
couleur symbolise l’amour, le dynamisme 
et la motivation. Elle met du PEPS dans la 
vie ! 

Quelle région (de Suisse ou du monde) 
appréciez-vous particulièrement ?
Dès que je suis avec mon mari et mes 
enfants, je me sens bien. J’ai beaucoup 
déménagé et voyagé et j’aime observer le 
monde, les paysages et ses habitants. Je 
me sens à ma place et heureuse à Alle. 
C’est un village, où il fait bon vivre.

Quel film ou série vous a marqué et que 
vous recommanderiez aux lecteurs ?
Pour le film, je pense immédiatement à 
«PS : I LOVE YOU» … et pour la série ce 

serait «FRIENDS» ! Ils sont les 2 touchants 
et drôles. 

Quand Alle (Suisse) échange avec Alle (Belgique)
Suite à l’article historique paru dans le 
Journal local d’Alle en août 2025, consacré 
à l’existence d’un autre Alle en Belgique, 
les Autorités communales d’Alle (Suisse) 
ont souhaité pousser la curiosité un peu 
plus loin. Elles ont donc adressé quelques 
exemplaires du Journal local d’Alle à leurs 
homologues de Vresse-sur-Semois, 
commune belge où se situe Alle 
(Belgique).

Cette initiative a reçu un accueil des plus 
chaleureux : le Bourgmestre de Vresse- 
sur-Semois (l’équivalent du Maire en 
Belgique) a exprimé son enthousiasme et, 
en retour, a envoyé à Alle (Suisse) 
plusieurs exemplaires du bulletin 
communal de Vresse-sur-Semois.

Des points communs étonnants
À la lecture de ces bulletins belges, les 
ressemblances entre les deux villages 

sautent aux yeux. L’engagement auprès de 
toutes les générations, notamment des 
aînés, y est fort et constant. La vie sociale 
et sportive y tient également une place 
importante, tout comme la culture et le 
patrimoine, véritables piliers de la vie 
communale dans les deux localités.

Même les pages publicitaires du bulletin de 
Vresse-sur-Semois réservent quelques 
surprises : voir mentionné le code postal 
«5550 Alle» ou «Salle des fêtes de Alle» ne 
laissent pas indifférent, tant la coïncidence 
est troublante et amusante.

Vers un rapprochement ?
De part et d’autre, cet échange de journaux 
a suscité la curiosité et la sympathie. Et si 
ce premier contact entre Alle (Suisse) et 
Alle (Belgique) marquait le début d’un 
rapprochement plus concret ? Certains 
évoquent un potentiel voyage de fin de 

législature en Belgique, d’autres 
réfléchissent à la possibilité d’un 
rapprochement symbolique entre les deux 
communes, tant les valeurs, les priorités et 
même l’esprit communautaire semblent se 
lier à travers les frontières.

Quoi qu’il en soit, ce bel échange de 
journaux rappelle que parfois, il suffit d’un 
nom partagé pour tisser des liens entre 
villages… et peut-être, entre amis. 

Texte d’Alan Stalder
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Reportage photos: Alan Stalder

La salle des fêtes d’Alle a vibré au rythme du repas des aînés

Un moment de partage et de convivialité réunissant 110 convives à la salle des fêtes.

Samedi 27 septembre 2025, la salle des 
fêtes d’Alle a accueilli le traditionnel repas 
des aînés. Pas moins de 110 convives ont 
répondu présents pour partager ce 
moment chaleureux et convivial.

Le mot de bienvenue a été prononcé par 
Christine Jubin, membre de la commission 
d’organisation, et par Karine Génesta- 
Nagel, Maire. Le travail de la commission 
d’organisation, indispensable à la réussite 
de cette rencontre, a été chaleureusement 
salué.

Les invités se sont installés autour des 
tables joliment préparées aux couleurs 
automnales par les membres de la 
commission d’organisation. Le repas, servi 
avec attention par les membres de la 
commission des aînés et du Conseil 
communal, a régalé les participants : 
terrine et salade en entrée, bœuf 
bourguignon accompagné de purée en plat 
principal, puis un dessert glacé pour clore 
le festin. Côté ambiance, Mario et Rachel 
ont enchanté la salle avec leur musique 
mélodieuse, rehaussée par le son 
authentique du cor des Alpes. Entre 
discussions animées, éclats de rire et 
échanges intergénérationnels, l’après-midi 
a été marqué par une atmosphère de 
partage et de bonne humeur.

Tous les convives sont repartis avec le 
sourire, heureux d’avoir vécu un moment 
de rencontre qui contribue, année après 
année, à renforcer les liens au sein de la 
communauté villageoise. Le Conseil 
communal profite de ces quelques lignes 
pour remercier ses membres pour leur 
engagement sans faille et leur précieuse 
contribution à la vie de la communauté. 

Texte d’Alan Stalder



Nouvel arrivant à Alle : Quentin Antenen, l’informaticien au service des privés et PME
Depuis le mois de juillet, Alle a accueilli un 
nouveau visage au cœur de la Commune : 
Quentin Antenen, un jeune professionnel 
de l’informatique aussi passionné que 
polyvalent. Installé à La Morte Eau en 
direction de Miécourt, il propose ses 
services aux particuliers comme aux 
petites et moyennes entreprises, avec une 
approche alliant proximité, fiabilité et 
conscience écologique.

Virtuose du clavier, Quentin intervient pour 
toute assistance, installation ou 
dépannage informatique, que ce soit à 
domicile, à distance ou en entreprise. Mais 
son savoir-faire ne s’arrête pas là : il 
conçoit, développe et assure la 
maintenance de sites internet, qu’il 
s’agisse de sites vitrines, de boutiques en 
ligne ou d’applications web, avec une vraie 
sensibilité pour l’impact environnemental 
de ces solutions numériques.

Ce qui distingue Quentin, c’est son 
engagement pour un web plus durable. Il 
propose des solutions éco-conçues : des 
sites rapides, esthétiques, respectueux de 

l’environnement et adaptés aux réels 
besoins des utilisateurs. Pour lui, un site 
internet performant ne doit pas rimer avec 
gaspillage d’énergie ou complexité inutile.

Avec un suivi personnalisé, Quentin ne 
vous abandonne pas une fois votre projet 
lancé : mises à jour, conseils, interventions 
rapides... il reste à vos côtés pour faire 
évoluer votre présence en ligne, toujours 
avec clarté et pédagogie. “Je vulgarise 
l’invulgarisable”, aime-t-il dire avec un 
sourire.

Installé à Alle, il est disponible pour toute la 
région d’Ajoie et du Jura, par téléphone, 
visio, email ou en présentiel. À l’écoute, 
réactif et toujours orienté solution, il 
s’engage à trouver la réponse adaptée à 
chaque défi, qu’il s’agisse d’un ordinateur 
capricieux ou d’un site à refondre.

Vous cherchez un conseil professionnel, 
humain et local pour vos besoins 
informatiques ? Quentin Antenen est à 
découvrir sans tarder. 

Texte d’Alan Stalder 

PROTOKOLL Studio
La Morte-Eau, 2942 Alle

078 258 47 00
contact@protokoll-studio.com
www.protokoll-studio.com
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C’est toujours avec le sourire que Quentin 
résout les tracas informatiques. Photo: 

www.protokoll-studio.com

Une fois de plus, Jurassic Gin brille à San Francisco !

Le savoir-faire jurassien s’exporte une 
nouvelle fois au-delà des frontières. Lors 
du prestigieux concours USA Spirits 
Ratings 2025, qui s’est tenu à San 
Francisco, le Jurassic Gin a décroché une 
Médaille d’Or, venant confirmer son 
exceptionnelle qualité et l’exigence de son 
élaboration artisanale.

Produit au cœur du Jura, ce gin 

d’exception séduit par la finesse de ses 
arômes et l’équilibre de ses saveurs, fruits 
d’un travail passionné et minutieux. Ce 
nouveau succès à l’international démontre 
que notre région n’a rien à envier aux 
grandes maisons de spiritueux et que 
l’artisanat local a toute sa place sur la 
scène mondiale.

Félicitations à toute l’équipe de Jurassic 
Gin qui, par son engagement et sa 
créativité, porte haut les couleurs du 
Jura… jusqu’aux États-Unis ! 

Texte d’Alan Stalder 

L’Hivern’Alle 2025

Inscriptions
participants et bénévoles

sur

www.lhivernalle.ch
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Jacques sur sa moto qui est la réplique de 2013 de Tom Lüthi. Photo: Jacques Chapuis.
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Jacques Chapuis, à bientôt 70 ans, dans le vent et sur deux roues (1/2)
Il est des passions qui ne s'éteignent 
jamais. À la veille de ses 70 ans, Jacques 
Chapuis, figure bien connue dans la 
région, s’est offert un retour tonitruant à la 
course moto en participant à la mythique 
montée Boécourt – La Caquerelle. Une 
performance saluée, un esprit de 
camaraderie, et surtout, un amour 
indéfectible de la vitesse et de la moto.

Une course chargée d’histoire
Les premières archives de courses de côte 
moto dans notre région remontent à juillet 
1922, avec le tracé Develier – Les 
Rangiers. Plus tard, le Moto Club 
Courrendlin organise les premières 
éditions de Boécourt – La Caquerelle, alors 
que Perrefitte – Les Écorcheresses, autre 
course emblématique, est tragiquement 
interrompue en 1988.

Depuis 1984, l’organisation de la 
Caquerelle est reprise par le Boécourt 
Moto Racing Club. Elle est aujourd’hui la 
seule manche disputée sur sol suisse à 
compter pour le championnat national. Si 
le tronçon de route reste identique, le tracé 
a lui évolué au fil des ans, avec l’ajout de 
chicanes et de coussins d’air, pour assurer 
la sécurité des pilotes moto et side-cars, en 
limitant leur vitesse beaucoup trop rapide.

Le retour de Jacques: l’appel de la moto
Après huit ans de pause, c’est à l’initiative 
de ses amis, et avec l’insistance 
bienveillante d’Anthony Gurba, que 
Jacques remonte en selle. Quelques mois 
avant le départ, il s’inscrit. Le temps 
d’enfiler les gants, de rouler quelques 

centaines de kilomètres d’entraînement, et 
le voilà prêt à affronter les 3 kilomètres de 
la montée jurassienne.

Grand passionné de moto et admirateur du 
pilote suisse Tom Lüthi, qu’il a rencontré à 
plusieurs reprises. Jacques a choisi, pour 
cette grande première, une monture 
symbolique : La réplique de la moto utilisée 
par le champion bernois en 2013. Une 
Honda, un monstre de 1’000 cm³, 4 

cylindres en ligne, développant 175 
chevaux pour 180 kilos.

Une course, un défi, un rêve
Engagé dans la catégorie « Vétérans Solo 
Open », Jacques côtoie 17 autres pilotes 
dans une ambiance certes compétitive, 
mais plus détendue que dans les 
catégories professionnelles. Il vise un 
chrono sous les deux minutes, et il réussit ! 
Mieux encore, il termine 4e à seulement 6 
dixième du podium suite à deux montées à 
la régulière dimanche. Un exploit, surtout 
lorsque l’on sait que certains points du 
tracé se négocient à plus de 200 km/h, une 
vitesse à laquelle, dit-il en riant, "Il faut 
choisir entre regarder la piste ou le 
compteur pour arriver le plus rapidement 
possible en un seul morceau à l’arrivée".

Un moment fort pour ce passionné de 
longue date, qui prouve qu’il n’est jamais 
trop tard.

 Avec une partie du fan-club. Photo: Jacques Chapuis.
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Jacques Chapuis, à bientôt 70 ans, dans le vent et sur deux roues (2/2)
Entre adrénaline et solidarité
Deux jours avant la course, le rituel est 
précis : contrôle des équipements 
(combinaison, gants, bottes), vérification 
technique de la moto. 

Au total, ce sont 4 essais et 4 séances de 
course qui sont proposés aux 180 
participants, chacun étant appelé par radio 
via les ondes FM. Dans les paddocks, son 
ami Anthony l’assiste fidèlement tout le 
week-end, fournissant un stand à son 
image : simple, chaleureux, efficace.

Jacques tient à remercier toutes celles et 
ceux qui l’ont soutenu dans cette aventure 
sportive : ses enfants, ses petits-enfants, la 
journaliste Eugénie Bron de Canal Alpha, 
et son amie Françoise, à qui il adresse un 
clin d’œil affectueux.

"Avant et pendant la course, l’adrénaline a 
balayé la peur", confie Jacques, des étoiles 
dans les yeux. "C’était incroyable. Si ma 
santé me le permet, je serai au départ en 
2026." Le lendemain, courbatures dans les 

avant-bras obligent, Jacques a payé les 
efforts de la veille. "C’est normal, avec les 
freinages et les accélérations, surtout 
avant les chicanes…" rit-il. Mais au-delà de 
la performance, il retient la solidarité entre 
motards, omniprésente tout au long de la 
compétition. Un grand bravo aussi au 
Comité d’organisation et tout 
particulièrement à Johanna, qui 
soutiennent avec efficacité tous les 

participants, dans une course où chaque 
départ a lieu toutes les 20 secondes : pas 
le droit à l’improvisation !

Et pour finir… une touche d’humour
Parce que chez les motards, on aime les 
moteurs… mais aussi les bonnes blagues :
Qui a inventé la moto ?
C’est un curé, L’Abbé Canne. 

Texte d’Alan Stalder

Trajectoire, freinage au cordeau, adrénaline pure. Photo: Jacques Chapuis.

Des papillons géants prennent leur envol dans le préau de la Mairie

Installation artistique de la SDEA : des papillons géants suspendus dans le préau de la 
Mairie. Photo: Alan Stalder.

Il flotte comme un air de légèreté et de 
poésie au cœur de notre village. Durant 
l’été 2025, d’étonnants papillons d’un 
mètre d’envergure ont élu domicile dans le 
préau de la Mairie.

Suspendus à des câbles, ils semblent voler 
entre ciel et terre, apportant une touche de 
modernité et de rêve à ce lieu de passage 
quotidien.

Cette installation, à la fois audacieuse et 
élégante, est l’œuvre de la Société de 
Développement et d’Embellissement d’Alle 
(SDEA). Fidèle à sa mission d’embellir 
notre cadre de vie, la SDEA a une fois de 
plus fait preuve de créativité pour animer 
l’espace public.

Ces papillons, de couleur jaune et aux 
formes épurées, captent la lumière et 

éveillent la curiosité des petits comme des 
grands. Une belle initiative locale qui 
prouve, une fois de plus, que l’art et la 

beauté peuvent naître même des idées les 
plus simples. 

Texte d’Alan Stalder
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L’émission «dîner à la ferme» peut être revue sur www.rts.ch Photo: www.rts.ch

Famille, terroir, télé : l’expérience unique des Fleury !
Vous l’avez peut-être vu en allumant votre 
poste de télévision, la famille Fleury a 
participé à l’émission « dîner à la ferme, 
l’esprit de famille » diffusée sur RTS 1 en 
septembre dernier. Olivier Fleury, sa 
femme Sylvie ainsi que leurs trois filles, 
Zoé, Cléa et Lydia reviennent sur cette 
aventure familiale marquante. 

Onze ans après sa maman Monique, 
Olivier Fleury a décidé de prendre part à 
son tour à l’émission « dîner à la ferme ». 
Durant une semaine, les équipes de la 
RTS, une vingtaine de personnes, ont suivi 
Olivier et ses proches dans leur quotidien. 
Dans ces conditions, difficile de faire 
véritablement abstraction de tout ce qui les 
entourait. « Les premiers jours, c’est vrai 
que ça faisait un peu drôle d’avoir toutes 
ces caméras braquées sur nous, mais ils 
ont tout de suite su nous mettre à l’aise » 
sourit Olivier. « J’ai bien aimé, même si 
c’était un peu bizarre au début de voir tous 
ces gens » poursuit Cléa, sept ans. Ces 
quelques jours se sont avérés éprouvants 
pour le vigneron qui devait assurer le 
travail à la vigne en parallèle. La famille 
Fleury a découvert l’émission en même 
temps que les téléspectateurs et n’a pas 
été déçue du résultat. « Ils ont gardé des 
moments qu’on ne pensait pas, mais j’étais 
quand même contente » se réjouit l’ainée 
Zoé, dix ans. 

Les coulisses
Tout le monde a tiré à la même corde pour 
faire en sorte que cette expérience se 
passe au mieux « On a vécu une semaine 
très intense, il y avait toujours quelque 
chose à préparer, c’était loin d’être de tout 
repos » relève Sylvie. Certaines prises 
devaient être recommencées plusieurs fois 

pour avoir le meilleur angle possible. Il faut 
dire qu’en onze années, la technologie a 
passablement évolué et les conditions de 
tournage également, notamment au niveau 
du matériel « La première fois, ils étaient 
seulement quatre pour tout filmer. Ils 
avaient installé des serveurs pour 
enregistrer les images et le son dans toute 
la maison » se souvient Olivier. 

Le grand jour
L’heure H approchait de plus en plus, les 
candidats étaient sur le point de découvrir 
le domaine de la famille Fleury « C’est 
vraiment quand on a vu arriver les 
candidats le vendredi qu’on s’est dit que 
c’était parti et là le stress a commencé à 
monter » Les participants sont arrivés sur 
les coups de neuf heures du matin à la 
gare de Buix et sont ensuite allés prendre 
l’apéritif au milieu des vignes. 

Tandis que les invités se livraient à l’activité 
régionale, Olivier préparait le repas avec 
l’aide précieuse de plusieurs membres de 

la famille. Après le dressage de la table, les 
« concurrents » ont commencé de 
déguster l’entrée vers quinze heures. « On 
s’est très vite bien entendu et c’était 
vraiment sympa de vivre ça avec cette 
équipe-là. Forcément il y avait un peu de 
chauvinisme entre cantons, mais c’était 
toujours bon enfant » rigole le vigneron. 
Cette dynamique de groupe, Olivier l’a 
vraiment appréciée et compte bien 
retrouver prochainement tous les 
candidats. « J’ai déjà revu Aline (une autre 
participante, ndlr) et il est prévu qu’on se 
revoie tous ensemble, mais il faut qu’on 
trouve une date qui conviendrait à tout le 
monde. » conclut Olivier. 

En tout cas, si l’émission vous a plu ou que 
vous avez envie d’en savoir plus sur cette 
joyeuse famille, je ne peux que vivement 
vous recommander de faire un petit tour du 
côté du caveau Fleury. Vous y serez et j’en 
suis convaincu, accueilli à bras ouverts ! 

Texte de Noé Chèvre

L’Hivern’Alle revient le 27 décembre 2025 : sport, solidarité et convivialité à Alle
La course caritative L’Hivern’Alle revient 
pour sa 3ème édition, alliant sport et 
solidarité. Cette année, les fonds 
soutiendront l’AJPEC (Association 
Jurassienne des Parents d’Enfants 
Cardiopathes) et le Frigo Solidaire (lutte 
contre le gaspillage alimentaire).

Au programme : courses adultes (5,3 km et 
7,4 km), courses enfants 300 m, 600 m et 
1’500 m, et marche nordique. Entre 200 et 
300 participants sont attendus, ainsi qu’un 
large public venu encourager. Les 
inscriptions se font sur www.lhivernalle.ch

Née en 2018 de l’initiative d’Alexandre 
Gerber et d’une poignée d’amis, 
L’Hivern’Alle s’est imposée comme un 
événement de coeur au service des 
causes locales. Un bel événement pour se 
mobiliser en famille et entre amis ! 

Texte d’Alan Stalder
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Rétrospective Fête d’Alle 2025

AlleAlle

Reportage photos: Denis Burgerey.

Prochaine Fête d’Alle 
21, 22 et 23 août 2026
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Le Conseil communal d’Alle en 1980, il y a 45 ans. De gauche à droite : Jean-Paul 
Bonnemain, Jacques Fleury, Hélène Varin, Bernard Gerber, Roger Voillat, Raymond 
Julien (Secrétaire), André Six, Marcel Prongué (Maire), Maurice Jobin et Jean-Claude 
Desboeufs. Source: Charles Raccordon, Fondation du patrimoine culturel et religieux d’Alle.

Le Conseil communal d’Alle en 1980, il y a 45 ans Assemblée du 9 mars 1902
Au début du 20ème siècle, le Canton de 
Berne envisage d’ouvrir un Centre de soins 
pour lutter contre l’alcoolisme. Une 
initiative salutaire car l’alcool, dans ces 
années-là, fait des ravages dans une 
frange de la population.

Les communes jurassiennes sont 
sollicitées pour aider à la mise en place de 
cette structure médicale.

Voici la réponse de la Commune d’Alle 
(extrait du protocole du 09.03.1902) :

L’Assemblée communale décide à une 
grande majorité de ne pas participer 
financièrement à la création de « L’Asile 
des buveurs » près de Delémont.

A la lecture de ce paragraphe du livre des 
séances, le moins que l’on puisse dire, 
c’est que le rédacteur de l’époque 
(François Petignat, secrétaire communal) 
n’avait pas le sens de la formule courtoise 
pour traduire la décision des électeurs. La 
plume était plutôt acerbe. 

Texte de Charles Raccordon

Fondation du patrimoine culturel et religieux d’Alle

Il y a quelque 135 ans à Alle, déjà une volonté de progrès
Grâce, à nouveau, à la bienveillance d’un 
ressortissant d’Alle domicilié à l’extérieur, 
un document jusqu’ici inconnu a été remis 
à la Fondation du Patrimoine.

Il s’intitule : «Statuts du Cercle d’études 
économiques et sociales d’Alle». La charte 
fondamentale comporte 18 articles 
(exemple : art. 1 et 2 ci-contre).

Le comité du Cercle était composé de 9 
membres. A l’article 13, il est mentionné 
que le Cerle possède une bibliothèque, et 
à l’article 16, que la Société bénéficie d’un 
local. Tout laisse à penser que le Cercle a 
exercé une activité vers la fin du 19ème, 
début 20ème siècle. 

Texte de Charles Raccordon

Fondation du patrimoine culturel et religieux d’Alle

Source: Fondation du patrimoine culturel et religieux d’Alle.
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Il y 55 ans, installation à Alle de M. l’Abbé Justin Rossé

Le 22 novembre 1970, la Paroisse 
catholique d’Alle accueillait son nouveau 
curé en la personne de M. l’Abbé Justin 
Rossé succédant à ce poste à l’Abbé 
Ernest Farine.

On reconnait dans la nombreuse 
assistance, côté « droit » sur la photo, le 
père du curé M. Sixte Rossé et sa sœur 

religieuse. En face, le préfet Jean Jobé, M. 
François Caillet Président de  Paroisse et 
les membres de son Conseil, le Conseil 
communal avec M. Robert Fleury, Maire et 
une foule de fidèles rassemblés pour la 
circonstance.

M. l’Abbé Justin Rossé a exercé son 
ministère à Alle jusqu’en 1985 soit durant 

15 ans puis a été nommé responsable de 
l’aumônerie de l’Eglise Catholique pour le 
Jura (Hôpitaux, Institutions sociales).

Il est décédé le 8 septembre 2019 à l’âge 
de 90 ans et repose dans le cimetière de 
Courtételle, son village natal. 

Texte de Charles Raccordon

Fondation du patrimoine culturel et religieux d’Alle

Source: Fondation du patrimoine culturel et religieux d’Alle.

Assignat 
C’est un document rare qui a été remis à la 
Fondation du Patrimoine d’Alle pour sa 
conservation dans nos archives.

Il s’agit d’un papier-monnaie émis en 
France en 1789 utilisé à l’époque comme 
gage lors de ventes ou redevances 
quelconques.

Pour rappel, avant 1815, le destin du Jura 
était lié à la France. 

Texte de Charles Raccordon

Fondation du patrimoine culturel et religieux d’Alle
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1963-1964 : Classe d’Antoinette Grenouillet (enfants nés en 1956)

1er rang : François Caillet, Jacques Chapuis.

2ème rang : Marie-Eve Mamie, Fabienne Adam, Dominique Mamie, Martine Burgerey, Jeannine Racordon, Patricia Mamie, Catherine 
Roth, Marie-Andrée Mamie.

3ème rang : Yves Etienne, Dominique Varrin, Michel Varrin, Daniel Prongué, Jacques Gurba, Thierry Robitaille, Jean-Pierre Zuber, 
Gérard Gurba.

4ème rang : Philippe Meusy, Christine Billieux, Marie-Jeanne Cattin, Françoise Migy, Daniel Siegenthaler, Michel Schaffner et Antoinette 
Grenouillet, l’institutrice.

Erratum du Journal local d’août 2025 :
Sur la photo la Société de Tir « Les Cras » d’Alle, ce n'est pas Donato Mazzilli, mais Nicola Mazzilli, et Michel Berberat et non 
Bernerat. Nous remercions nos fidèles lecteurs pour leur lecture attentive.

Pour la sauvegarde de nos souvenirs et pour les archives, les personnes qui possèdent d’anciennes photos de classe peuvent s'adresser 
à Mme Marie-Eve Petignat (me.petignat2@bluemail.ch), Fondation du patrimoine culturel et religieux d’Alle, qui va procéder à leur 
numérisation. Les photos vous seront restituées et paraîtront peut-être dans le présent journal local d’Alle.  

Texte de Marie-Eve Petignat, Fondation du patrimoine culturel et religieux d’Alle
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Carole Roos-Vermeille, Conseillère communale. Correcteur : Daniel Farine, Secrétaire communal. Contributions : Ont contribué à cette édition : Nicole Fernandez-Jobin, 
agente administrative. Parution du journal : 3x par année: Pâques, Fête d'Alle, Noël. Retrouvez les précédentes éditions sur www.alle.ch

1963-1964 : Classe d’Antoinette Grenouillet (enfants nés en 1956). Source: Fondation du patrimoine culturel et religieux d’Alle.
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